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Pour faciliter la lecture du document, les noms employés dans ce rapport pour désigner des fonctions, des 

métiers ou des responsabilités (expert, chercheur, enseignant-chercheur, professeur, maitre de conférences, 

ingénieur, technicien, directeur, doctorant, etc.) le sont au sens générique et ont une valeur neutre. 

 

Ce rapport est le résultat de l’évaluation du comité d’experts dont la composition est précisée ci-dessous. Les 

appréciations qu’il contient sont l’expression de la délibération indépendante et collégiale de ce comité. Les 

données chiffrées de ce rapport sont les données certifiées exactes extraites des fichiers déposés par la tutelle 

au nom de l’unité. 

 

MEMBRES DU COMITÉ D’EXPERTS 
 

Président :  
M. Maurice Dematteis, Université Grenoble Alpes — UGA, Saint Martin 

d’Hères 

 

Experts :  

 

M. Georges Brousse, Université Clermont Auvergne, Clermont-Ferrand 

M. Benoit Trojak, Centre hospitalier universitaire de Dijon — CHU Dijon, Dijon, 

représentant CNU 

M. Maurice Dematteis, Université Grenoble Alpes — UGA, Saint Martin 

d’Hères 

 

REPRÉSENTANTE DU HCÉRES 
 

 Mme Anne Caignard 

 

REPRÉSENTANTS DES ÉTABLISSEMENTS ET ORGANISMES TUTELLES DE 

L’UNITÉ DE RECHERCHE 
 

 

 

 

Anne-Hélène Monsoro-Burq, VP Recherche déléguée Santé et 

Sciences de la Vie – Paris Saclay 

 

Xavier Mariette, Président du conseil scientifique de la faculté de 

Médecine Paris Saclay 
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CARACTÉRISATION DE L’UNITÉ 
 

- Nom : Psychiatrie comorbidités addictions 

- Acronyme : PSYCOMadd 

- Label et numéro :  

- Composition de l’équipe de direction :   

o M. Amine BENYAMINA, Directeur 

o M. Ammar AMIROUCHE, responsable méthodologique de l’unité  

o Mme Marine MONOT, secrétariat 

 

PANELS SCIENTIFIQUES DE L’UNITÉ 
 

SVE Sciences du vivant et environnement 
SVE7 Prévention, diagnostic et traitement des maladies humaines 
 

THÉMATIQUES DE L’UNITÉ 
 

L’unité PSYCOMadd est une unité de recherche de l’Université Paris-Saclay (0912408Y). Il s’agit d’une unité 

mono-équipe pluridisciplinaire avec 32 membres (16 hommes, 16 femmes), essentiellement des cliniciens (4 

PUPH et 21 PH dont 5 HDR, 4 CDIA dont 3 psychologues et 1 docteure en histoire, 1 IR à temps plein, 1 doctorant 

et 1 secrétaire) ; vingt des membres émargent à l’APHP. L’unité doit cependant confirmer ces chiffres en raison 

de discordances entre les données préalablement communiquées et celles présentées lors de la visite 

d’évaluation. 

 

L’équipe présente trois grands axes de recherche : addictologie, psychiatrie et troubles du comportement 

alimentaire. Un nombre considérable de projets de recherche (n=39) est mentionné dans le portfolio. Dans le 

document correctif adressé aux membres du jury, vingt thématiques ont été listées par l’unité, dont quatorze 

sont dans le champ de l’addictologie, couvrant des aspects épidémiologiques et physiopathologiques (dont 

neuro-imagerie, pharmacogénétique) des addictions, de leurs comorbidités et l’évaluation de nouvelles 

approches thérapeutiques (dont psychédéliques, psilocybine, thérapies par réalité virtuelle, stimulation 

transcrânienne). 

 

Les autres thématiques de recherche sont considérées par l’unité de recherche comme « accessoires ou 

mineures » et sont dans le champ de la psychiatrie : schizophrénie, symptômes obsessionnels compulsifs, 

dépression (neuro-imagerie, traitement par kétamine) et anorexie mentale (immuno-inflammation). 

 

HISTORIQUE ET LOCALISATION GÉOGRAPHIQUE DE L’UNITÉ  
 

L’unité de recherche a été créée au 1er janvier 2020, avec initialement quatorze membres. Elle est localisée 

dans le service d’addictologie de l’hôpital Paul Brousse, APHP, au 12 avenue Paul Vaillant Couturier, 94800 

Villejuif. Cette unité fait partie du Département de Psychiatrie et d’Addictologie qui comprend une unité et un 

CMP de Psychiatrie sectorisée et une unité des Troubles du Comportement Alimentaire (TCA). 

 

L’activité de recherche de l’unité PSYCOMadd s’inscrit dans les activités historiques du CERTA (Centre 

d’Enseignement, de Recherche et de Traitements des Addictions), centre de référence qui prend en charge 

toutes les addictions sur différentes modalités (consultation hospitalière, unité d’hospitalisation complète, 

hôpital de jour pour adultes, hôpital de jour pour adolescents) et qui propose plusieurs formations en 

addictologie (DU d’Addictologie Pratique Clinique, DU d’Addictologie en E-learning, DIU de Tabacologie et 

d’aide au sevrage tabagique, DIU Cannabis médical, DIU Périnatalité et addictions). 
 

ENVIRONNEMENT DE RECHERCHE DE L’UNITÉ 
 

Les activités de l’unité PSYCOMadd s’inscrivent dans le cadre du Groupe Hospitalo-Universitaire « AP-HP. Université 

Paris-Saclay » et du Dispositif Territorial de Recherche et de Formation en psychiatrie de l’Université Paris-Saclay 

avec de nombreux partenariats et interactions avec différentes équipes hospitalières, universitaires, Inserm et 

CNRS, contribuant dès lors à un important maillage territorial à l’échelon national. 

 

Parmi les équipes et dispositifs partenaires, on retient notamment : 
• L’Établissement Public de Santé Barthélemy Durand à Étampes, incluant entre autres la filière 

universitaire adolescents/jeunes adultes, le Laboratoire de recherche Lab-D-Psy. 

• Le Centre de recherche en Épidémiologie et Santé des Populations (CESP, INSERM U1178). 

• Le Groupement interrégional de recherche clinique et d’innovation (GIRCI) d’Île-de-France. 
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• La Coordination nationale des dispositifs de recherche en psychiatrie. 

• L’Institut Mutualiste Montsouris/Université Paris 5. 

• Les équipes CNRS du centre de biophysique moléculaire à Orléans : équipe NEURIT (Neurobiologie des 

récepteurs et innovations thérapeutiques) ; laboratoire MO2VING. 

• Le Groupe de Recherche sur l’Alcool et les Pharmacodépendances (GRAP, Inserm UMR 1247), 

Université de Picardie, à Amiens. 

• La participation au GCS (groupement de coopération sanitaire) du CCOMS (centre collaborateur de 

l’OMS) de Lille. 

 

EFFECTIFS DE L’UNITÉ : en personnes physiques au 31/12/2023 
 

Catégories de personnel Effectifs 

Professeurs et assimilés 4 

Maitres de conférences et assimilés 0 

Directeurs de recherche et assimilés 0 

Chargés de recherche et assimilés 0 

Personnels d’appui à la recherche 26 

Sous-total personnels permanents en activité 30 

Enseignants-chercheurs et chercheurs non 

permanents et assimilés 

0 

Personnels d’appui non permanents 0 

Postdoctorants 0 

Doctorants 2 

Sous-total personnels non permanents en 

activité 

1 

Total personnels 33 

 

RÉPARTITION DES PERMANENTS DE L’UNITÉ PAR EMPLOYEUR : en personnes physiques 

au 31/12/2023. Les employeurs non tutelles sont regroupés sous l’intitulé « autres ».  
 

Nom de l’employeur EC C PAR 

Autres 3 0 26 

U PARIS SACLAY 1 0 0 

Total personnels 4 0 26 

 

AVIS GLOBAL 
 

Conformément aux précédentes recommandations, l’axe principal de recherche de l’unité PSYCOMadd est 

clairement addictologique, avec une évaluation pluridisciplinaire de nombreuses de ses facettes 

(épidémiologie, physiopathologie, comorbidités, stratégies thérapeutiques). Les thématiques de recherche sont 

d’actualité, innovantes, constituant des enjeux de santé publique qui sont peu ou pas explorés ailleurs en 

France. 

 

Parmi les points forts : la dynamique de l’équipe et de son axe de recherche principal étayés par de nombreuses 

publications dont plusieurs sont de haut niveau, le portage de congrès internationaux, les responsabilités 

nationales de plusieurs des membres de l’unité dont le directeur, leurs implications dans les sociétés savantes, 

la formation, les rapports d’expertise, la participation aux groupes de travail et d’experts, les responsabilités 

éditoriales, la vulgarisation scientifique, les interventions dans de nombreux médias nationaux et les réseaux 

sociaux, etc., contribuant à une importante visibilité nationale et internationale de l’unité, à son attractivité 

(doublement de son effectif en 5 ans) et à son large rayonnement scientifique et médiatique à destination des 
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professionnels et du public. 

 

Afin de renforcer cette dynamique pour les cinq prochaines années et en cohérence avec le projet de 

développement d’une unité de pathologies duelles, il apparait pertinent d’intégrer les deux autres axes de 

recherche considérés comme « mineurs » (psychiatrie et troubles du comportement alimentaire) dans la 

problématique addictive comme co-occurences ou pathologies duelles, plutôt que d’apparaitre comme des 

axes à part entière. 

 

Les nombreuses thématiques affichées dans le portfolio, balayant de nombreuses facettes de différentes 

conduites addictives et de leurs comorbidités, gagneraient en lisibilité à l’aide de fils conducteurs mettant en 

avant des déterminants communs, notamment par une approche dimensionnelle transdiagnostique. Cette 

approche représenterait une véritable évolution dans l’appréhension des différentes thématiques de l’unité, 

tant sur le plan mécanistique, diagnostique que thérapeutique. Cette évolution est cohérente avec le futur 

rapprochement de l’unité PSYCOMadd et de l’unité Inserm U1299. Elle contribuera à optimiser l’organisation, le 

fonctionnement de l’unité de recherche, son attractivité, sa production scientifique et son aura nationale et 

internationale. 
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ÉVALUATION DÉTAILLÉE DE L’UNITÉ 

 

A — PRISE EN COMPTE DES RECOMMANDATIONS DU PRÉCÉDENT 

RAPPORT 
 

L’équipe a pris en compte les recommandations de la précédente évaluation : 
L’axe addictologie est l’axe dominant de l’unité comme en témoignent la déclinaison des différentes 

thématiques étudiées, les financements obtenus (ANR), la production scientifique sous forme de publications et 

de communications en congrès, les formations proposées et les rapports d’expertise. 

 
L’équipe s’est progressivement étoffée, le nombre de membres a plus que doublé, avec cinq membres ayant 

une HDR, dont 4 PUPH et 1 PH, une sixième HDR est en préparation. L’équipe compte un doctorant co-encadré 

par le Directeur de l’unité. L’unité n’a pas de postdoctorant. Cependant, hormis un IR à temps plein, l’unité n’a 

pas de chercheurs à temps plein. 

 
Les interactions avec les acteurs socio-économiques (dont les contrats industriels) n’ont pas été développées, 

entre autres parce que les activités de l’unité ne s’y prêtent pas pour l’instant, avec cependant des perspectives 

sur le plan des innovations thérapeutiques. 

 
L’unité conserve une activité de recherche sur des aspects de la psychiatrie et des troubles du comportement 

alimentaire qui, comme indiqué dans la précédente évaluation, est de nature à pénaliser la cohérence 

scientifique de l’unité, sa lisibilité et son efficience organisationnelle. 
 

B — DOMAINES D’ÉVALUATION 
 

DOMAINE 1 : PROFIL, RESSOURCES ET ORGANISATION DE L’UNITÉ 
 

Appréciation sur les objectifs scientifiques de l’unité 
 

L’unité présente de nombreuses thématiques de recherche pertinentes, couvrant différentes facettes 

(épidémiologie, physiopathologie, comorbidités, innovations thérapeutiques) de différentes addictions. Si 

cette profusion de thématiques témoigne de la richesse et de la dynamique de l’unité, elle affecte sa lisibilité 

et sa visibilité. Elle mériterait une hiérarchisation des thématiques et une clarification des hypothèses 

scientifiques pour optimiser la mobilisation des ressources de l’unité. 

 

 

Appréciation sur les ressources de l’unité 
 

L’unité bénéficie d’un environnement propice pour y conduire sa recherche clinique, avec un effectif qui a 

doublé depuis sa création, de nombreux partenariats et un fort soutien de sa tutelle. L’unité démontre une 

importante capacité à mobiliser ses ressources pour répondre aux appels à projets, conduire sa recherche 

et la valoriser. Cependant, l’organisation de l’unité manque de clarté et gagnerait en lisibilité avec un 

organigramme. L’unité a identifié la nécessité de renforcer son attractivité en direction des chercheurs et 

postdoctorants, ainsi que de se doter de personnels de type ARC. 
   

 

Appréciation sur le fonctionnement de l’unité 
 

L’unité est constituée essentiellement de cliniciens motivés, investis et solidaires, travaillant dans une bonne 

ambiance contribuant à sa forte dynamique. Cependant, il existe un besoin de recruter du personnel affecté 

à la recherche (ARC, TEC) et de renforcer les temps d’échange formels bien que les membres encadrants 

soient facilement accessibles. 

 
L’unité bénéficie d’une large assise territoriale qui représente un plus en matière d’interactions, de richesse 

et de complémentarités des approches, mais qui requiert un travail important d’animation et de 

coordination afin d’éviter une dispersion. 
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1/ L’unité s’est assigné des objectifs scientifiques pertinents. 
 

Points forts et possibilités liées au contexte 
 

L’unité présente de très nombreuses thématiques de recherche en addictologie. Elles couvrent différentes 

facettes de différentes addictions qui sont tout fait pertinentes. Elles répondent aux enjeux de santé publique 

en matière d’épidémiologie, de compréhension physiopathologique et d’innovations thérapeutiques en 

addictologie, avec des approches pluridisciplinaires, notamment grâce à de nombreux partenariats. Cette 

profusion de thèmes de recherche résulte entre autres de l’expansion de l’unité au cours des cinq dernières 

années, intégrant de nouveaux membres avec des thématiques propres. Elle témoigne de l’attractivité, de la 

dynamique de cette jeune unité, de sa richesse et de sa capacité à mobiliser ses ressources internes et 

partenariales. 

 

Points faibles et risques liés au contexte 
 

Telles que présentées, les très nombreuses thématiques de recherche affichées par l’unité ne permettent pas 

d’appréhender facilement les grandes lignes directrices. Elles mériteraient une clarification des hypothèses 

scientifiques et une hiérarchisation de ces thématiques pour optimiser la mobilisation des ressources. 

 

L’unité a maintenu des thématiques « mineures » (psychiatrie, troubles du comportement alimentaire) qui 

apparaissent déconnectées de l’axe de recherche principal (addictologie), pouvant contribuer à altérer la 

lisibilité thématique de l’unité et l’optimisation de ses ressources pour l’axe principal. 

 

L’unité manque de clarté dans son fonctionnement, notamment en matière d’animation de la recherche et 

d’encadrement de doctorant. Des rendez-vous réguliers avec des points d’étape plus fréquents pour certains 

membres de l’équipe seraient de nature à optimiser la dynamique de l’équipe dont plusieurs membres sont 

localisés sur différents sites. Il faut préciser que l’unité de recherche organise des réunions mensuelles pour 

l’ensemble des membres de l’unité sur place à Paul Brousse avec systématiquement un lien zoom pour celles 

et ceux qui ne peuvent pas se déplacer sur place. En plus de ces réunions mensuelles, des réunions de suivi sont 

organisées par thématique de recherche très régulièrement avec un suivi très précis des activités de recherche 

y compris une présentation hebdomadaire des recherches bibliographiques et études d’articles scientifique. 

  

2/ L’unité dispose de ressources adaptées à son profil d’activités et à son 

environnement de recherche et les mobilise. 
 

Points forts et possibilités liées au contexte 
 

L’unité est localisée dans un environnement propice pour y conduire ses activités de recherche. Elle est 

rattachée au service clinique d’addictologie de l’hôpital Paul Brousse et est essentiellement composée 

d’enseignants-chercheurs et de cliniciens motivés, ce qui permet d’avoir les cohortes de patients nécessaires 

aux études cliniques. Ce contexte favorise les interactions entre chercheurs et cliniciens et la pertinence des 

thématiques de recherche clinique. 

 

Pour couvrir ses différentes thématiques de recherche, l’unité a plus que doublé ses effectifs depuis sa création, 

confirmant sa forte dynamique et son attractivité. 

 

L’unité démontre une importante capacité à mobiliser ses ressources internes pour répondre aux appels à 

projets, pour conduire des études cliniques et les valoriser par des publications de haut niveau, des 

communications internationales et nationales, etc. 

 

L’unité possède aussi une importante capacité à développer de nombreux partenariats (équipes hospitalières, 

universitaires, Inserm, CNRS et autres), lui conférant une large assise territoriale, permettant ainsi de mutualiser 

les ressources et d’intégrer des approches pluridisciplinaires nécessaires à une meilleure caractérisation 

physiopathologique. 

 

L’unité bénéficie d’un soutien fort de sa tutelle qui s’est notamment traduit par plusieurs postes de PUPH, et qui 

se poursuit dans les perspectives d’un rapprochement avec l’unité U1299. 

 

Points faibles et risques liés au contexte 
 

L’organisation interne de l’unité manque de clarté, tant dans sa structuration que dans son fonctionnement. 

L’unité gagnerait en lisibilité à l’aide d’un organigramme détaillé. Ce point est d’autant plus important que 

plusieurs membres de l’unité sont localisés sur différents sites, certains étant très éloignés du service 
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d’addictologie de l’hôpital Paul Brousse. Si cette large assise territoriale traduit l’attractivité et la capacité de 

l’unité à fédérer des chercheurs et cliniciens sur un large périmètre géographique, elle requiert un travail 

important d’animation et de coordination afin d’éviter une dispersion. 

 

L’attractivité de l’unité en direction des postdoctorants et des chercheurs séniors constitue un enjeu dont l’unité 

est consciente. En effet, hormis un IR, l’unité n’a pas de chercheurs à temps plein ni de postdoctorant. À l’heure 

actuelle, pour poursuivre sa dynamique et conduire ses nombreux travaux de recherche clinique, l’unité a 

identifié des pistes telles que le renforcement de ses effectifs par des personnels de type ARC/TEC. Dans ce 

contexte, l’unité bénéficie du soutien de la tutelle (possible fléchage de postes PAR du côté universitaire, 

sollicitation du pool de TEC de l’APHP voire recrutement d’un poste de TEC par l’APHP sur un projet de recherche 

clinique). 

 

En prévision de l’évolution des projets et de ceux en lien avec le rapprochement de l’unité U1299, un 

renforcement sur le plan méthodologique pourra s’avérer utile. 

 

3/ Les pratiques de l’unité sont conformes aux règles et aux directives définies 

par ses tutelles en matière de gestion des ressources humaines, de sécurité, 

d’environnement, de protocoles éthiques et de protection des données 

ainsi que du patrimoine scientifique. 
 

Points forts et possibilités liées au contexte 
 

L’unité est localisée au sein du Groupe Hospitalo-Universitaire « AP-HP — Université Paris-Saclay » bénéficiant de 

la logistique de la gestion des ressources humaines, des mesures de protection des informations, de préservation 

de l’environnement en matière d’achats publics, d’économie d’énergie et de ressources, etc. En matière de 

ressources humaines, l’unité bénéficie d’un soutien fort de sa tutelle pour l’aider à atteindre ses objectifs, 

notamment en donnant la possibilité à l’unité de la renforcer sur certains postes, en adéquation avec l’évolution 

de ses projets de recherche. 

 

L’unité applique les modalités de gestion des ressources humaines de l’APHP, respectant entre autres la parité, 

ainsi que les conditions de travail et de protection des données. 

 

Points faibles et risques liés au contexte 
 

L’unité ne présente pas d’éléments dans son dossier ou lors de l’audition permettant d’objectiver des points 

faibles dans ce registre. 

 

DOMAINE 2 : ATTRACTIVITÉ 
 

Appréciation sur l’attractivité de l’unité  
 

L’unité PSYCOMadd est particulièrement attractive du fait de son rayonnement et s’insère notablement dans 

l’espace de la recherche et de la formation scientifique. Elle montre une très belle dynamique d’attractivité 

reposant sur son rayonnement et sa présence scientifique au niveau national et international à travers les 

congrès, les boards et les expertises scientifiques. Cette attractivité pourrait être mieux valorisée dans 

l’accueil de postdoctorants ou invités. Enfin, le site d’implantation de l’unité offre un cadre et des possibilités 

de recherche clinique incontestables. 
 

 

1/ L’unité est attractive par son rayonnement scientifique et s’insère dans 

l’espace européen de la recherche. 
 

2/ L’unité est attractive par la qualité de sa politique d’accompagnement des 

personnels. 
 

3/ L’unité est attractive par la reconnaissance de ses succès à des appels à 

projets compétitifs. 
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4/ L’unité est attractive par la qualité de ses équipements et de ses 

compétences techniques. 
 

Points forts et possibilités liées au contexte pour les quatre références ci-dessus 
 

L’unité de recherche PSYCOMadd est particulièrement attractive du fait de son rayonnement scientifique et 

s’insère dans l’espace européen de la recherche et de la formation scientifique. Les membres de l’unité 

organisent régulièrement des manifestations scientifiques (congrès, colloques) et présentent leurs travaux dans 

des congrès scientifiques nationaux (ex. Congrès Français de Psychiatrie) et internationaux (Albatros, ATHS, 

World Association on Dual Disorders, etc). Le point fort et exemplaire de l’attractivité de l’unité en matière 

d’organisation de manifestations scientifiques repose sur le congrès international de l’Albatros dont le directeur 

de l’unité est le responsable scientifique et l’organisateur. De nombreuses manifestations sont listées dans le 

portfolio, témoignant d’une activité riche et variée. 

 

Les membres de l’unité exercent des activités de reviewers dans des revues internationales 

(ex. Neuropsychopharmacology, etc.) ainsi que des responsabilités dans des collections d’ouvrages 

(coordination du Traité d’Addictologie par plusieurs membres de l’équipe). Le directeur de l’unité est impliqué 

dans de très nombreuses activités éditoriales. Il est notamment le rédacteur en chef de la Revue Alcoologie et 

Addictologie et est membre de plusieurs comités scientifiques de revues scientifiques nationales et 

internationales d’addictologie. L’unité comprend des membres avec une expertise scientifique de renommée 

nationale et européenne. Ainsi, le directeur d’unité a dirigé deux rapports nationaux de grande envergure sur 

l’exposition aux écrans et le CHEMSEX. Plusieurs membres de l’unité sont membres de Sociétés Savantes et 

Scientifiques nationales et internationales (Société Française d’Alcoologie, European Society for Biomedical 

Research on Alcoholism, etc.). Enfin, plusieurs chercheurs de l’unité jouissent d’une reconnaissance médiatique 

support d’une démarche de vulgarisation scientifique forte. 

 

Du point de vue de l’attractivité par la qualité de sa politique d’accompagnement des personnels, la majorité 

des membres de l’unité PSYCOMadd sont les praticiens et chercheurs du service d’addictologie de l’Hôpital 

Paul Brousse. Ils bénéficient d’un environnement et d’un accompagnement de recherche de qualité, propices 

au développement de projets de recherche du fait de la richesse clinique du service et d’une infrastructure 

opérationnelle. Ainsi de nombreux travaux en rapport avec la recherche clinique sont portés par des étudiants 

(masters, thèses d’exercices, etc.) encadrés par des chercheurs de l’unité. Certains membres ont rejoint l’unité 

de recherche à leur demande, ce qui témoigne de l’attractivité de l’unité. 

 

L’unité a montré des capacités à obtenir des financements dans les appels d’offres. Parmi les appels d’offres 

obtenus, on peut citer l’appel d’offres générique de l’ANR 2023 avec un projet innovant sur les thérapies par 

psychédéliques dans le trouble de l’usage de l’alcool avec une subvention de 320K euros pour l’unité de 

recherche pour la partie clinique du projet. On peut souligner la capacité de l’unité à générer des projets (39 

dans le portfolio), offrant des possibilités de financement croissant pour l’unité depuis sa création. 

 

L’unité de recherche est affiliée à l’école doctorale de santé publique (EDSP), un doctorant est inscrit 

actuellement. Elle possède les équipements nécessaires aux activités de recherche, propriété de l’Hôpital Paul 

Brousse. 

 

Au total, cette jeune équipe montre une très belle dynamique d’attractivité reposant sur son rayonnement et 

sa présence scientifique au niveau national et international à travers les congrès, les boards et les expertises 

scientifiques. Enfin, le site d’implantation de l’unité offre un cadre et des possibilités de recherche clinique 

incontestables. Ainsi la possibilité de recrutement de patients par le service d’addictologie de niveau III offre la 

possibilité de mise en place d’essais cliniques dans le champ des thérapeutiques innovantes (par 

exemple Psychédéliques). 

 

Les points soulignés sous-tendent de nombreuses possibilités pour l’équipe en matière d’attractivité : tout 

d’abord, le rayonnement par l’organisation de manifestations scientifiques internationales est un atout pour 

amorcer, mettre en place et porter des projets collaboratifs internationaux permettant l’accueil de chercheurs 

invités. L’attractivité pour les étudiants en thèse est de ce fait importante et la capacité à générer des 

financements permettra d’accueillir des postdoctorants. Ensuite, le plateau technique clinique permet de 

générer et de supporter des travaux de recherche clinique de qualité. Par ailleurs, la reconnaissance et les liens 

que les chercheurs de l’unité ont pu tisser permettent de construire de nouveaux projets multicentriques de 

grande envergure (ex. projet de réseau SPIA déposé, recherche en santé publique). 

 

 

 



 

11 

 

Points faibles et risques liés au contexte pour les quatre références ci-dessus  
 

L’unité PSYCHOMadd est particulièrement active, de nombreuses manifestations sont listées dans le portfolio, 

témoignant d’une activité riche et variée. Toutefois, si cette activité témoigne d’une richesse de projet et de 

dynamisme, elle peut présenter le risque d’une dispersion des forces et d’un manque de lisibilité globale des 

projets de l’unité. Le risque important serait de ne pas arriver à dégager d’axes suffisamment lisibles et donc 

attractifs. Malgré cette dynamique, l’unité ne compte qu’un doctorant. Cette difficulté de recruter des 

doctorants est liée à un blocage des candidatures par l’école doctorale, cette difficulté étant reconnue par la 

tutelle. 

 

Il serait bienvenu d’accueillir des chercheurs en postdoctorat d’autant plus que les capacités d’accueil sont 

favorables. De même, des chercheurs invités pourraient être accueillis en considérant par exemple que le 

congrès international de l’Albatros constitue un média puissant pour projeter des collaborations. 

 

Au total, cette jeune équipe montre une très belle dynamique d’attractivité reposant sur son rayonnement et 

sa présence scientifique au niveau national et international à travers les congrès, les boards et les expertises 

scientifiques. Cette attractivité pourrait être mieux valorisée dans l’accueil de chercheurs postdoctorants ou 

invités. 

 

Le rapprochement de l’unité PSYCOMadd avec l’unité Inserm U1299 « Trajectoires développementales et 

psychiatrie » est susceptible de lever les freins de l’école doctorale pour les candidats doctorants, et de 

favoriser l’attractivité de postdoctorants et de chercheurs étrangers. 

  

DOMAINE 3 : PRODUCTION SCIENTIFIQUE 
 

Appréciation sur la production scientifique de l’unité 
 

En matière de publications, la production scientifique est bonne (19), très bonne (42) à excellente (8) 

un commentaire et deux lettres à l’éditeur dans une revue d’excellent niveau. 

 

La majorité des publications porte sur l’axe principal (addictologie), certaines d’entre elles concernent des 

approches thérapeutiques innovantes dans la discipline (par exemple réalité virtuelle, psychédéliques). 

 

L’unité dispose de capacités scientifiques importantes : cinq HDR et une HDR en préparation. 
 

 

1/ La production scientifique de l’unité satisfait à des critères de qualité. 
 

2/ La production scientifique de l’unité est proportionnée à son potentiel de 

recherche et correctement répartie entre ses personnels. 
 

3/ La production scientifique de l’unité respecte les principes de l’intégrité 

scientifique, de l’éthique et de la science ouverte. Elle est conforme aux 

directives applicables dans ce domaine. 
 

Points forts et possibilités liées au contexte pour les trois références ci-dessus  
 

L’unité présente un nombre important de publications, dont certaines dans des journaux de très haut niveau 

scientifique. La production scientifique porte principalement sur l’axe principal de l’unité (addictologie), avec 

des contributions scientifiques originales. Cette production contribue au rayonnement national et international 

de l’unité. 

 

Points faibles et risques liés au contexte pour les trois références ci-dessus  
 

La présentation des publications devrait être améliorée, ce qui contribuerait à augmenter la lisibilité des 

thématiques de recherche de l’unité, de leur hiérarchisation et de leurs perspectives pour les prochaines 
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années. Cette présentation est d’autant plus importante que la production d’articles est un des points forts de 

l’unité. 

 

DOMAINE 4 : INSCRIPTION DES ACTIVITÉS DE RECHERCHE DANS LA SOCIÉTÉ 
 

Appréciation sur l’inscription des activités de recherche de l’unité dans la société 

 

L’unité se distingue par sa capacité à développer avec de nombreux acteurs dans différents champs de la 

société des projets permettant d’apporter des réponses aux nombreux défis sociaux que constituent les 

addictions. L’unité participe aux recommandations HAS, aux rapports d’expertise du gouvernement. Elle est 

engagée dans la vulgarisation scientifique, la formation de nombreux acteurs, bénéficiant ainsi d’une 

grande visibilité et représentant un interlocuteur majeur. 

 

L’unité n’a pas développé de partenariats non-académiques, les thématiques de l’unité ne s’y prêtant pas 

pour l’instant. 
 

 

1/ L’unité se distingue par la qualité et la quantité de ses interactions avec le 

monde non académique. 

 

2/ L’unité développe des produits à destination du monde culturel, 

économique et social. 
 

3/ L’unité partage ses connaissances avec le grand public et intervient dans 

des débats de société. 
 

Points forts et possibilités liées au contexte pour les trois références ci-dessus  
 

L’unité PSYCOMadd effectue de nombreuses interventions médiatiques en utilisant divers supports de diffusion 

de l’information (presse, radio, télévision). 

 

Au niveau national, l’unité est l’un des principaux interlocuteurs en addictologie auprès des instances et des 

grands médias. 

 

L’unité participe à la vulgarisation scientifique sur des sujets d’actualité, en lien avec les préoccupations de la 

population. 

 

Points faibles et risques liés au contexte pour les trois références ci-dessus  
 

Avec l’évolution de certains de ses projets, l’unité a identifié le besoin à terme de développer des interactions 

avec les acteurs non académiques, notamment dans le cadre de partenariats industriels. 
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ANALYSE DE LA TRAJECTOIRE DE L’UNITÉ 
 

Depuis sa création en janvier 2020, l’unité PSYCOMadd jouit d’une dynamique très positive, avec un fort 

potentiel de croissance qui a permis de doubler ses effectifs, de développer de nombreuses collaborations, de 

répondre avec succès à des appels à projets, de valoriser sa recherche par des publications de qualité et des 

communications internationales et nationales, lui conférant un positionnement national et international de 

premier plan. 

 

Conformément aux premières recommandations, l’unité a accordé la priorité à l’activité d’addictologie, et 

c’est bien dans cette expertise que l’unité est reconnue et intervient dans les référentiels, les groupes de travail, 

les rapports d’expertise, la formation, la dissémination des connaissances et la vulgarisation scientifique. Malgré 

cette grande visibilité, l’unité n’a pour l’instant pas développé de partenariat avec l’industrie, avec cependant 

des perspectives sur le plan des innovations thérapeutiques. Ce point pourrait contribuer à l’évolution de l’unité, 

de son équipe et de sa recherche. 

 

L’unité bénéficie incontestablement d’atouts, de conditions propices en matière de ressources internes (service 

clinique, professionnel) et de partenariats pour poursuivre ses projets au moyen d'approches pluridisciplinaires 

et en engager d’autres. 

 

L’unité gagnerait en lisibilité et en efficience en clarifiant son organisation, ses modalités de fonctionnement, 

ses questionnements et ses hypothèses scientifiques notamment en hiérarchisant ses nombreuses thématiques 

de recherche, tant le champ des addictions est vaste. Ce point constitue un enjeu important pour relever les 

défis des cinq prochaines années et permettre à l’unité d’atteindre ses objectifs. 

 

Dans ce contexte, les deux thématiques « mineures » qui proviennent de l’histoire de l’unité et des personnes qui 

l’ont constituée (d’où l’acronyme PSYCOMadd [Psychiatrie-Comorbidités-Addictions]), gagneraient à être 

intégrées dans l’axe addictologie comme co-occurences ou pathologies duelles. Cette évolution serait 

cohérente avec le projet de développement d’une unité clinique de pathologies duelles et le rapprochement 

avec l’unité Inserm U1299 qui est soutenu par la tutelle. Les outils de l’unité U1299 appliqués aux cohortes de 

l’unité PSYCOMadd pourraient contribuer entre autres à une meilleure caractérisation des cohortes de patients 

(phénotypage clinique), de leurs trajectoires, des schémas (cliniques, biologiques, physiologiques, etc.) 

prédictifs de réponse aux traitements, notamment par des approches dimensionnelles permettant 

d’appréhender de manière intégrative et transdiagnostique les différentes addictions et leurs comorbidités 

étudiées dans l’unité PSYCOMadd. Ce rapprochement contribuera à structurer le fonctionnement et les axes 

de recherche de l’unité, avec une perspective de labellisation Inserm. 
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RECOMMANDATIONS À L’UNITÉ 
 

Recommandations concernant le domaine 1 : Profil, ressources et organisation 

de l’unité 

 

L’unité PSYCOMadd est une unité de recherche phare pour l’addictologie, du fait de sa dynamique, sa 

croissance, la pertinence des thématiques étudiées, et sa capacité à mobiliser ses ressources internes et 

partenariales. Constituée de plusieurs membres localisés sur différents sites, ce point constitue une force à 

condition de maintenir une dynamique interactive, avec des rendez-vous réguliers de l’équipe. 

 

L’optimisation de l’organisation de l’unité, de son fonctionnement (structuration de l’équipe, rôles, animation, 

etc.) ainsi que de la problématisation et de la hiérarchisation des nombreuses thématiques de recherche 

contribueront à améliorer sa lisibilité et son efficience pour atteindre ses objectifs. 

 

Recommandations concernant le domaine 2 : Attractivité 
 

L’unité PSYCOMadd est particulièrement attractive du fait de son maillage territorial, de ses nombreuses 

interactions, de son rayonnement scientifique. Elle s’insère dans l’espace national et international de la 

recherche et de la formation scientifique. Elle possède de nombreux atouts qui font d’elle l’une des équipes la 

plus attractive sur le plan national. Il est essentiel pour elle de valoriser cet atout notamment en améliorant la 

lisibilité de ses axes et travaux de recherche et en les rendant plus visibles au moyen de médias (site internet, 

réseaux sociaux, etc.).  

 

L’accueil de chercheurs invités peut être travaillé, notamment à travers le rayonnement scientifique du congrès 

international de l’Albatros qui est porté par le Directeur de l’unité. Une meilleure lisibilité de l’organisation de 

l’équipe (animation, organigramme) contribuera à renforcer l’attractivité des futurs chercheurs, dont les 

postdoctorants. 

 

Recommandations concernant le domaine 3 : Production scientifique 

 

En cinq années d’exercice, l’unité PSYCOMadd présente une très bonne production scientifique, tant en 

quantité qu’en qualité, avec des publications de très haut niveau et des présentations en congrès nationaux 

et internationaux. 

 

Une meilleure présentation de cette production scientifique contribuera à améliorer la lisibilité des thématiques 

de recherche de l’unité, de leur hiérarchisation et de leurs perspectives pour les cinq prochaines années, avec 

comme objectif de maintenir et d’optimiser cette production scientifique. 

 

Recommandations concernant le domaine 4 : Inscription des activités de 

recherche dans la société 
 

L’unité PSYCOMadd est l’un des acteurs majeurs de la recherche clinique en addictologie en France. Du fait 

de son dynamisme dans la communication envers les instances et le grand public, et de ses multiples 

interactions avec de nombreux acteurs de la société, elle jouit d’une importante visibilité. Pour l’instant, l’unité 

tire insuffisamment profit de cette visibilité alors qu’elle pourrait favoriser le développement de partenariats 

avec le monde socio-économique, avec les industriels, pouvant dès lors contribuer au développement de 

l’unité (notamment dans son recrutement) et à son activité de recherche. 



 

15 

 

DÉROULEMENT DES ENTRETIENS 
 

DATE  

Début : 17 janvier 2025 à 8 h 

Fin : 17 janvier 2025 à 18 h 

Entretiens réalisés : en distanciel 

 

PROGRAMME DES ENTRETIENS 
 

– 8 h 30 - 8 h 45 : Accueil, présentation de la HCÉRES et du comité d’experts aux personnels du laboratoire. 

 

– 8 h 45 - 10 h 30 : Bilan scientifique du laboratoire. Présentation de la trajectoire et échanges avec le comité. 

 

– 10 h 35 - 11 h : Échanges entre le comité et les chercheurs/enseignants-chercheurs. 

 

– 11 h - 11 h 15 : Échanges entre le comité et le doctorant. 

 

– 11 h 15 - 11 h 45 : Échanges entre le comité et les personnels d’appui à la recherche. 

 

– 11 h 45 - 12 h 15 : Échanges entre le comité et les représentants des tutelles. 

 

– 12 h 15 - 12 h 30 : Réunion à huis-clos du comité et du directeur. 
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OBSERVATIONS GÉNÉRALES DES TUTELLES 
 

 

 



      

 

 

 

 

 

 

 

 

La tutelle, Université Paris-Saclay, n’émet pas de réponse 

institutionnelle de type « Observations de portée générale ». 

 



Les rapports d’évaluation du Hcéres 

sont consultables en ligne : www.hceres.fr 

 

Évaluation des universités et des écoles 

Évaluation des unités de recherche 

Évaluation des formations 

Évaluation des organismes nationaux de recherche 

Évaluation et accréditation internationales 

 

 

http://www.hceres.fr/
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